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IL FAIT LINE CHA-

LEUR D'ENFER. LA

NUIT EST LOURDE.
POISSEUSE.

CEST UNE PIALILE
MINABLE DANS LE
QUART IER MINABLE
O'UNE VILLE MINABLE

LE CLIMATISELIR
EST EN RADE.
MEME LA BIERE
EST TIEDASSE

J'SUIS EN FACE D'UNE
DEESSE. ELLE ME VEUT.
EN TOUT CAS, C'EST
C'QU'ELLE ME DIT.

ELLE A PAS L'AIR DE
MRACONTER DES SALADES.

ET J'VAIS PAS PERDRE.
MON TEMP'S A ME
DEMANDER COMMENT
JALFAIT POUR AVOIR
AUTANT DE VEINE




Vi










ON S'/BAGARRE, ON FAIT
LA GLERRE, . LINE

ST BLE LBIRE DERNIERE FOIS

DE TOUT CA ON JE MW DEMANDE
L 'OUBLIERA POUR POLIRGUOL...

MEILLELIR, POUR

ET PUIS ELLE SE
LA VICTOIRE SERRE CONTRE MOl..

LA FEMME DANS
TOUTE SA PERFEC-
TION. UNE DEESSE.

RUISSELANTE
DE CETTE
SUELIR DANGE...

GOLDIE.

ELLE ME DIT
SON NOM.
GOLDIE




3 HELIRES PLUS TARD,
JAIENFILE MON FROC
ET LACE MES POMPES.
JAI LA TETE AU CARRE

ET JAI CTRUC QUi
MGLACE AL'INTERIEUR,
DANS L'ESTOMAC. ET
b VREALISE QUE GOLDIE

S CN
2 N WA
MG
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. r { ,“ |
~\ ¥ NN
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PAS LA MOINDRE
TRACE SLR ELLE.
FAUT LUl PRENDRE LE
"M POULS OU REMARQUER
% L IMMOBILITE DE SES SEINS
e PARFAITS POLIR PIGER
" QUELLE RESPIRE PLUS.

S8 RIEN QUI PLISSE FAIRE
(/] PENSER A AUTRE CHOSE
‘ QLILINE CRISE CARDIAGLIE...

T
/ RIEN SALF CE
| TRUC QUI MGLACE
LES TRIPES..
Vi &

"
o




ELLE A ETE TUEE.
ET JETAIS LA BORDEL! T'ETAIS QL)
QUAND CEST s GOLDIES Quil VOULAIT
. ARRIVE, JUSTE A
ET C'TRUC LA J'LE COTEDELLE. lread
CONNAIS DEPUIS : AUSSI BOL/RRE

TROP LONGTEMPS
OFFRIR LA NUIT
D'SA VIE A LN
DIEU SELL LE SAIT
/ TOUTCAS, SUR QLl’ c‘Eu/r
// ! PAS POLIR MA TRONCHE...

POUR MINTERRO-
Hl,l""

GER SUR SA

SIGNIFICATION.
ALORS POLIRQLIO! ¥
CE BARMINABLE ~

POLIRQUIO!I CE o

‘ /«V

. MA TRONCHE OL/
AUTRE CHOSE.
VAl L HABITUDE

DE MFAIRE JETER SOURIRE 2 . it LA ’
PAR DES GONZES- POLIRGUIOI LA S g 2
SES GLIONT PAS GENTILLESSE, 3.5 H

L'OUART DE CQUE GOLDIES
T'AVAIS. ELLES ME.
TROLWVENT MACHO.
REPLIGNANT,
AUSSI.

ET VEL'SLUS.

TENANT QUIE J M: POSE LA
QLIESTION. MAIS PAS QUAND
JE T'Al VUE TREMBLER DE
PE(JR N/ G(JAND TES YELIX
E SONT AGRANDI

POLIRQLIOI CEST MAIN- \ I

IDIS COMME
o NG PETITE CL Lt
LA UE Al RIEN DEMANDE. 4

N

VENANT
PAR ICl.

A CE MOMENT LA J'ME
FRHAIS PAS MAL DE CE
QLI POUVAIT T'FAIRE PELR.

(Q




LES FLICS.. MARRANT
QU'ILS RAPPLIQUENT SI VITE.
A PART MmOl ET L' TUEUR,
PERSONNE N'EST au
PARFUM, QUE J' SACHE

b

C5] PAS L'MOMENT NON 'ﬂ“
228 pLiis o ouer au ,p.
‘/ ” GENTIL CIToven. Les Sl

”, FLICSDE SIN CITy il

% /“ M CONNAISSENT -~
Vs P rrop BIEN CETTE
” FOIS, YFERONT PAS

% L' ERRELIR DE
~
-

Pl ' LAISSER EN VIE.

[= ONVAPAS
S'LA O R~
DE, MES POLILETS.

ON VA S'LA
JOLIER A mA
FACON A mOl.




LE MEC QUIT'A
FAIT CA GOLDIE,
Y VA L' PAYER...
J'TE LE JURE...




OLIVREZ! ‘
POLICE!




"

EN THEORIE, .73
ILS SONT FL/CS..
é

MAIS TOUT LLE MONDE SAIT
BIEN POUR QU ¥ BO.
ET C'QUE CACOUTE
FAIRE LELR BONHEUR
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J'SAIS PAS
POURGLIOI
T'ES MORTE,
GOLDIE.




SAIS PAS POURQUIO,
N

SAIS PAS COMMENT
J'T'AVAIS MEME JAMAIS
RENCONTREE AVANT

8 CETTE NUIT
MAIS T'ETAIS LINE AMIE

‘ ET, QUAND JEN Al ELl

| BESOIN, T'AS MEME ETE
PLUS. QUAND J'ALIRAI

| TROUVE LE SALOPARD

| QUI TAFAIT CA, JE

SERAI PAS AUSSI
| RAPIDE ET DISCRET |

au'iut i

NON. MON STYLE

ET SALISSANT

~JEFIXERAI LE SALOPARD
DROIT DANS LES YEUX ET
QUAND ON L'ENTENDRA

ENCORE PLUS QUAND
IL SE METTRA A CHJALE?
COMME UN NOLIVEAU-NE.

ET QUAND IL AURA LES
YEUX VITRELIX D' LN
MACCHABEE, L'ENFER
Qu'Y DECOUVRIRA LUl
SEMBLERA LE PLUS
OOUX DES PARADIS,
APRES C'QUE J'LUI

AURAI FAIT SUBIR







JUSTE EN C’MOMENT,
Y A DEUX
DE FLIC T
SUR LA JETEE,
PRETS A TIRER.
ILS ATTENDENT QUE
J'REFASSE SURFACE
POLIR M ENVOYER
AD PATRES

J ESPERE QU Y
RETIENNENT LELIR
RESPIRATION, CES

SALOPARDS..







LE.

FAUT QUE
< VOIE LuUciL!
ELLE SAIT
c'aul M FAUT
ET J'SAIS
QUI'ELLE EN A.
ELLE EN A
TOUNOURS,

w
"]
ud
&q
ML
o

EUS, LES
SALOPARDS.
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NON. PAS

\J\ QUESTION QUE
I JE TE DONNE LA
= MOINDRE GOUTTE
D’ ALCOOL @

. ET DAILLELIRS,
i CEST PAS POUR :

CA QUE TU ES

VENU. JE ME ]
TROMPE ]

= 2 ot EEE?L/

7T 7Y 5 S S SN
i

!

TIENS. T'ES
ENCORE PLUS
INSUPPORTA-
BLE SANS.

QUE J'TAI PAS VL
DANS CET ETAT... /!

LUCILLE
EST MON
CONTROLEUR
JUDICIAIRE
ELLE EST
GOUINE,

PIEU SEUL SAIT
POURQLIOL.

AVEC LE CORPS
QUIELLE A,
ELLE POURRAIT
AVOIR TOUS LES
MECS QU'ELLE
VEUT.

C’EST SA COPINE
QUi M FOLIRNIT
EN COMPRIMES.

ELLE FST PSY.

LINE FOIS, ELLE
AESSAYE DE
M ANALYSER
MmalS J'Lul Al
FLANQUE LA

FROUSSE.



ET TU
PELIX ME

OH, MAIS i
cEST DIRE COMMENT yAa PAS
PARFAIT! JE VAIS M AR- gp’/JRRANGE', ENT

RANGER AVEC { POSSIBLE, mA
VOLIE. PA

LA COMMISSION
DES REMISES EN
LIBERTE SUR-
VEILLEE>

TUN'EN AS
PAS TUE,
J ESPERES

CETTE FOIS

NON, J'CROIS
PAS. MAIS ¥ M'ONT
SENTI pASSgR,
CA CEST SOR

rr““—\l—_z\/\,\
CEST PAS DES
SALADES PE
COMPTOIR OU DES
HISTOIRES DE MECS
QLIONT ENVIE
DFAIRE JOLINOLI
AVEC LE FEU.
C'EST DU COSTALP,
CETTE FOIS.
ET V'Y SLUS FOURRE
WLSOLIAL EOU.
ET CA M'PLAIT
BIEN COMME CA.




PAS QUESTION
D'SE CALMER./
CA VA SAIGNER, ET
EN QUANTITE. LES
VIELX JOURS SONT
D'RETOLR. LES
MALIVAIS JOLIRS.
CEST TOLIT OU
RIEN, 7L PIGES »
Al PL4S L'CHOIX.
ET CROIS-MO,
VSIS PRET.

o
LA PRISON
A ETE UNEN-
FER POLIR TOl,
MARV. CETTE
FOIS, Tu VAS
RESTER AV'E,

L'ENFER P VOUS AL~
TRES VOUS SAVEZ PAS
C'QUIE C'EST QUIE L'ENFER.
ALCUN DE VOLIS NE L'SAIT.
L'ENFER C'EST PAS S'FAIRE
DEFONCER LA GLIELILE OU
S'FAIRE TAILLER EN RON-
DELLES. C’EST PAS NON PLUS
S'FAIRE TRAINER DEVANT LN
VLIRY D' TAPETTES. L'ENFER
C'EST QLIAND ON S'REVEILLE
TOLIS LES PUTAINS D'MATINS
ET QU'ON SAIT PAS
POLIRGLIONON EST LA,

POLIRQLIOCI ON RESPIRE.

CAC/EST L'ENFER/
ETJEN SLIS ENFIN SORTI,
CA MA COATE LA VIE
D QUELQU'UN Qui'A ETE
CHIC AVEC MO, 11AIS S EN
S¢S SORTI, J'SAIS
POLIRQLIO! V' RESPIRE.
ET J'SAIS TRES BIEN
CE QUIE J'FAIS.










ET MAIN
TENANT,

i
)
)
\

JEVITE
MAMAN,

[C'EST QU'ELLE
ENTEND
VACHEMENT
MIEUX
QuI’ AVANT,
PEPUIS
QLVELLE EST
AVELIGLE




MAMAN A PAS TOLICHE
A MA PIALLE
CHAQUIE SEMAINE,
ELLE FAIT L'MENAGE
ET C'EST COMME S|
JETAIS PART! HIER.

CHAQUE FOIS QUE
J'VIENS LA VOIR, ELLE

ME FAIT PIELTER ICI
DE RETROUVER TOLTES
CES VIEILLES ODEURS,

CA M FAIT CHIALER.

J'SAVAIS
Qou'IC,
GLADYS
SERAIT
PEINARDE




LAl PIQUEE ALl MEC LE
PLUS BALEZE AVEC LEQUEL
JME SUIS JAMAIS COLLETE.

C'ETAIT A L'ECOLE, YA
LONGTEMPS. IL ETAIT CLAM-
SE AL'EPOQUE II. EN AVAIT
PLUS VRAIMENT BESOIN

Y L'APPELLE GLADYS
EN SOUVENIR D'UNE

ELLE MERITE BIEN
SON NOM.

Lul PARLE DE

| GOLDIE ET DE
NOTRE P'TIT

PROGRAMME DE

REJOLISSANCES

1 M
ALISSI BON. R

MARVIN 2
CEST TO!
MON P'TITS

OLlt M AVAN
DESOLE DE

T’AVOIR
REVEILLEE,




N\

JNME s_ws\
COUPE EN

e —
CETAIT POUR
V'Al\

/ OH,JE NE 7 MON BOLILOT. J

/ POUVAIS PAS TROUVE UN NOUVEAU
BOULOT. CEST Du

TRAVAIL DE NUIT:,/

DORMIR, TEL~
LEMENT ' ETAlS
INQUIETE.
DES MESSIELIRS
SONT VENUS
POUR TOI.
ILS N'ETAIENT

PAS DE LA
POLICE.
RN

N

MMAN, OKAY.
ECOUTE, CAFAIT C'EST VRAL
IS LA VERITE WDES ANNEES LA J A
ATA MA/-AAN QUIE J'ME JSaels RENCONTRE
SUIS PAS s LUNE FILLE.
R ELL
= S'APPELLE

RECOMM:NCES SENT! AUIS-
St BIEN.
GOLDIE.

BROLHLLER
CEST CAR







J'Al TOUJOURS ETE
BALEZE POLIR LES
PLZZLES.

A L'ECOLE,

J AVAIS UN COPAIN.

IL S’APPELAIT CHUCK.
IL ETAIT LIN PELI RETARDE.
Y M REGARDAIT ASSEM-
BLER LES PIECES DU
PUZZLE ET JADORAIS
C'GARS-LA PARCE Qul'IL
ETAIT LE SEUL A ETRE
ASSEZ DEBILE POLIR
ME TROUVER GENIAL.

ON DIRAIT BIEN QUE
J'ME RETROUVE DEVANT
UN NOUVEAL PUZZLE.
L'ENNUI C'EST

Qul’ CETTE FOIS, J'SUIS
MECHAMMENT A COURS
DE PIECES.

ON M'A COLLE LN
MELIRTRE SUR LES
BRASET LES FLICS
SONT DANS L'COLIP.
MAIS L ENNEMI, LE VRA/
LE FILS DE PLITE

QLA TLE MON ANGE,

IL EST DEHORS,
QUELQUIE PART...

LA PIECE MANGLIANTE.
CELLE QU M'DONNERA
L'POLIRQLIOI ET

L 'COMMENT;

CELLE Quil ME DONNERA
L'VISAGE, LE NOM ET

L' AME DE L'ORDLIRE
QUIE J'ENVERRAI
GUIEULER EN ENFER.

LE BON TRLIC,

C'EST QUE L'TUEUR
ATTEND PAS PEINARD
QUI'LES FLICS ME
LIGUIDENT.

‘DES MESSIELIRS SONT
VENLIS POLIR TOL"

WA DIT MAMAN,

YILS N'ETAIENT PAS

DE LA POLICE"

LA SEULE CHOSE

Qul M RESTE A FAIRE,
C'EST D'ENVOYER LINE
INVITATION A CE
SALOPARD.

IL VIENDRA OU IL
ENVERRA QUELOLI'UN
ET SI J'ME FAIS PAS
FLINGLIER, JI'ME
RAMASSE FORCEMENT
LINE OU DEUX PIECES DU
PUZZLE EN PRIME.




A SINCITY,
SUFFIT D'SE
BALADER
DANS L' BON
PASSAGE

CHERCHE.
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¥'A PAS DE DOUTE,
C'EST BIEN LA MOME
NANCY. ELLE VIENT

JUSTE DE COMMEN-
CER SON NUMERO ET
DEJA LES MECS GRIM-

PENT AU PLAFOND.




D'vous v—A\R‘:
AVALER PO
bu CuuNTRY

NON. ALl KADIE'S
ST PU BON

WILLIAMS, BIEN
AVANT Qu’ILS
Z'AIENT VIRE

QU VOLIS FONT i
CHIALERET
PICOLER

C»A CHAUFFE.

C'EST
LA MOME NANCY
o

PREﬁ:RE 9OUP\
SE REMLIER

MARV. CA
SERA O,

V.

CE QU'ON
PEUT TROH\/ER

:ST PRATIQUE-
NT TOLIJOLIRS

AL
CA MARCHE

MIELIX POUR
TOUT L’ ~ONDE

5 FlLi
L ES PLLITKCKENB
S'FONT DES
COUILLES EN OR
EN REGARDANT
AlLL:uR TANDIS
CROCS
GE\IRE AADIE

BALLES LE
VERRE

MAIS CHEZ KADIE,

SAYAIS D PAVER,
L'BON VIELIX
TRANSSEXLIEL
M CASSERAIT
UN BRAS.

J'LU Al RENDU
QLELQUES
PETITS SERVICES

LES MACCHABS.







Al PASSE DES
NUITS ET DES NUITS
A BAVER D VANT |
NANCY, AL COLIDE A
COUDE AVEC DES PAU-

MES D'MON GENRE

§ U

v il

f
~

CALMOS,
WEEVIL. ' SUIS
VENU T'FAIRE
LINE FAVELUR.
TU VAS T'FAIRE
DU POGNON.




VA DONC
TALLER UNE
BAVETTE, WEEVIL
ET FAIS TOI BIEN
PAYER, SLIRTOUT
ILS EN ONT LES
MOYENS.

UNE BIERE AVEC LN

COLIP D WHISKY,
SHELLIE

MERCI.
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NUMERO,
EST TERMINE,
#ON POTE. VIDE
TON VERRE,

JADCRE COGNER DU
MEC. C'EST PAS CE
QU ON LEUR FAIT
QU COMPTE, MAIS

| cCOMMENT ON &' SENT

APRES. PLUTOT BIEN
' PELIX MEME DIRE
QUE PLUS ON COGNE,

T'AS DL
CRACHER AU
MOINS CINQ
CENTS TICKETS.
JTE PARLE DU

MIELIX ON 5’ PORTE
[ ON EST A PEINE ’ MANTEAU..
SORTIS QUE KADIE ‘ CA CEST DL/A
JONTE LA SONO s couTuRe]
s »
CONNAIS.

| ALl MAX.

SUSTE ASSEZ POUR

NOYER N'IMPORTE
QLIEL BOLICAN




~'CROYAIS QLION F AISAIT
PLUS D#AANTE.




TON MANTEAU.
ENLEVE-LE. TU FOUS DU
SANG PARTOUT. LN BEAU
MANTEAU COMME CAET
TU L' DEGUEULASSES..
CAVAPAS.

CEST BON.
DACCORD.
I ESTATOL
aH, LA

VACHE...




C'EST PAS
TOI, MINLIS, QU'AS
B0OUSILLE GOLDIE.
L'TYPE QLI'A FAT €A,
Y SAVAIT C'QUl FAISAIT.
MAIS T'AS BIEN PES

P'TITES CHOSES A
M DIRE. TIENS, AU
HASARD.. QUi

N T'A ENVOYE 2

PAS, MEC...

T'ES DEVA MORT, Pr-
GNOUE FAuUT S TENIR
INFORME LIN PEU /.




LN PEU HALIT
METTRE LN SACRE ~ QUAND JE T4l
BOLIT DTEMBS A CREVER, TIRE DANS
N PELX MEWE L'BIDE
~,  WARRANGER POLIR
OLICA TRAINE ENCORE
S TUNPELI PLLIS. 0L LN
{ PELI AIOINS..
\ V' TENTENDS TOLIOLIRS
\ PAS, MINUIS. /

b S

5 LHL/TES ou N/AGARA T2

SI T CONTINUE! \\(SL

/1 FAIRE, MARNER CO/\/N\:
CA, J'VAIS DEVENIR C'EST TELLY ST'/ERN 5

VRAIMENT ME(,HANT ET Qul M'A T RANSMIS

L Al COMME L' IMPRES- LES ORDRES Y TIENT

L'CLUB BES TRO!S AS,

SION QUI'TOI ET mOl, ON
N'EN A PAS VRAI-
MENT ENVIE




EUX, CES
GUIGNOLS...




ET PLIS TOUT D'LIN
| coup, un TRLC DE Dinv-
GUES... PENDANT UN
INSTANT, VAl SE
CETTE ODELIR D
L'OPELIR DE GOLDIE

SALAUD

TU VAS
PAYER POLIR
CE QUE T

N MIAS AT
//\\ 4




T MERDE /
SOLEIL
FAUT QUE J'mME
BARRE ET QUE
J'ME TROUVE ET DIRE QUE
UN COIN POLIR I COMME
PIONCER

A M RE-
CHAUFFER.
BORDEL.










D ,u\L EXCITE

PAﬁ\'? MATCH A LA
ITELE RIEN A FAIRE
OSER SON
ATTENDRE

£A SRAFRAICHIT.
LES BRUITS CHANGENT.
S D

ors NN
STTAEE e

i FJ\. i




VAl LES MAINS
Qul TREMBLENT
COMME LIN GOSSE
LE JOLIR DE NOEL
LES ANNEES
PASSENT, LES
MACCHABEES
S'ENTASSENT.

Al DU SANG PLEIN
LES BRAS ET LES
MAINS, J'Al DLI SANG
QUi MBAT ENTRE
LESOREILLESET
QuIl #'POUSSE A
AVANCER ET QUi
MDIT QLIE J'SERA!
PLUS VAMAIS
FATIGLIE.

noOONN L
ASSEZ
GHAAA 2366

ET ¥ APAS A
COGITER. PLLIS
BESOIN. LA BETE
A PRIS LE DESSLS,
CHALIFFEE A BLANC,
CELLI QU Al
ESSAYE D'NOYER
DANS LA PICOLE ET
L4 BASTON, L'ANI-
MAL QUIEST EN #10]
1L EST REVENLL
¥ GUEULE ET
S'MARRE A S'EN.
FAIRE PETER LES
ARTERES, IVRE DE
LA HAINE LA PLUS
PURE ET LA PLLIS
BANDANTE..
o W




T'AS DEJA
ENVIE D'CAUSER,

LET SIN CITY, LA
SALE GROSSE PUTE,

NER, ET~/'LA PRENDS
ENCORE... ET ENCORE
ELLE ME SuPPLIE.

BORDEL, CA
FAIT DU BIEN
D'SE SENTIR

VIVANT.




ET PUIS
<'vals A
L' EGLISE.

PAS POLR
PRIER

ON
S’ CONNAIT
PAS, TOUS LES

/_ . / SEN,
ouass& / comme

> JpEux
kVOS PECHES, | [ PAS vous FAIRE
\ MON F"——‘»P/ \ VEILLER TOUTE LA
%

NUIT, MON PERE,
JVAIS JUSTE
ER

D'LA DERNIERE
FOURNEE

A, MON PERE,
e al
SOVERIEDS VOU'S PARLEZ
=N VR AU SENS FIGLIRI
AL EGLISE SANS m'ETRE
LAVE LES MAINS

£,

'S GUEST!O
JSLIS UN

el
NS.




POLIR VOUS
PONNER LN EXEMPLE,
JA! TUE TROIS TYPES,
CE SOIR, J'LES Al TOR-

D'ABORD.

T COMME QUI! DIRAIT, i
N A #01 D'REMONTER LA

DONNE-MOI
JUSTE LN NOM.

TUNAS QUA VERIFIER TO-

1E, GROS MALINS ENTRE

NNOX ET NORTH CROSS, It

YA LINE FERME VA VERIFIER

TOIMEME.. ET PENPANT .~
S g

QULIE T Y E

CA VAT
MOURIR POLIR L
VRE D'UNE C







e




RIEN D/MEILLEUIR
QU'UNE CLOPE
QLIAND ON N'A
PAS FUME DEPLIS
UN BOUT DE TEMPS

APRES UN CINOCHE,
PAR EXEMPLE. OU
APRES L'EGLISE..

J’ VIENS
DE BUTER
LN PRETRE.

SES CLES SONT ‘

| CELLES D'UNE |
MERCEDES.,

OU DU MOINS, CE
QL’ILS OSENT
APPELER MERCEDES,
D'NOS JOURS.



















.. NON,
CAPOLIVAIT
PAS ETRE

. GOLDIE... ”\

KEFF







A DELIX MILES DE LA
FERME, J'Al REPERE
LINE GARGOTE ET J'Al
LAISSE LA MERCEDES
SUIR LE PARKING.
SPREFERE CONTINUER
A PINCES. SI L'PRETRE
A DIT VRAIJ'Al INTERET
AFAIRE GAFFE

WMEME SI CA M OBLIGE
A COUPER A TRAVERS
BOIS EN PLEINE NUIT

' PEUX PAS BLAIRER
LES BOIS LA NUIT
SURTOUT LES BRUITS,
LES GENS CAUSENT
TOLNOURS D'LA
NATURE COMME SI
C'ETAIT UN TRUC
DOUX ET AMICAL
Z'ONT SOREMENT
JAMAIS PASSE UNE
NUIT EN PLEINE FORET,
ATTACHES A UN ARBRE.

DEPUIS LES

COLOS D' VACANCES,
JPEUX PLUS BLAIRER
LA FORET

A PART €A,

Y'A PRESQUE RIEN quUI
MFILE LA FROLISSE




SIN CITY S'EVANOUIT DERRIERE MCI,
IGNOBLE ET BRUYANTE COMME L'ENFER.
LA MERCEDES RONRONNE. ELLE SE
CONDUIT COMME. LM REVE. ELLE A BEAL
RESSEMBLER A LIN JOLIET JAPONAIS,
SON MOTEUR EST UNE VRAIE BEAUTE.

J'ALLA TETE
PLUS AU CLAIR
J COMMENCE A
PIGER.

C'ETAIT PAS GOLDIE,
LA-BAS. J'ME SUIS ENCORE
LAISSE ALLER A M EMBROUIL -

LER. PASSE ENCORE QUAND
J'SENS Oul QUE J'ENTENDS
DES TRUCS QU'EXISTENT PAS
MAIS QUAND J'COMMENCE A
AVOIR DES VISIOM
CA DEVIENT GRAVI

C'EST MAFALTE SI JE
M EMBROUILLE, J'Suls
L'SEUL RESPONSABLE
JAURAIS DO PRENDRE
NMES COMPRIMES
ATEMPS.

JME suls .
TELLEMENT MARRE
QUE JEN Al OLIBLIE
MES MEDICAMENTS.

i ETA/T PAS GDLD/E

ca, SEULCMENf POLUR
CA QUE J'Al FAIT TOUT
C'QUE VAl FAIT.

<Al OUBLIE D'PRENDRE
MES COMPRIMES.

QUAND ON EST
MALADE, C'EST
PAS BIEN
D'OLIBLIER SES
MEDICAMENTS



CETTE BOULE DE GLACE, CA MPREND ALIX
TRIPES ET ' SENS BIEN QUE CA VA DLIRER.
C’EST VRA| QUE JE M'EMBROUILLE, DES FOIS,
MAIS Y A LN TRLUC QU M TROMPE JAMAIS,

T C'TRUC FROID DANS L'BIDE. J'Al
APPRIS A Litl FAIRE CONFIANCE.

APERC U Dl COIN
‘A ECHAPPE PARCE-
IEN LA,

AL E B ,
Ll CREUX DE U ESTOMAC

MOCHE, CET
QUi SONT










] PAS QUESTION DE
/' SORTIR MON FLINGUE

POUR TOI, MON POTE. |aid

T'ES ENCORE PLUS
CON QUIE MOl
ET D'AILLEURS, C'EST
PLUTOT TON MAITRE
QU M INTERESSE

T PLUES
L' SANG ET




PERSONNE A JAMAIS
RELSS! A M SLURPREN-
DRE.. PERSONNE..










PAS LIN BRUIT... PERSONNE
PEUT ETRE ALSSI SILENCIELIX..

PERSONNE SAUF CELUI
Qul S'EST GLISSE DANS LA
PIAULE ¥ A DELX NUITS..

C'ETAIT TOI
SALOPARD.!
TU L'AS TLIEE!
T'AS TUE
GOLDIE!










PENDANT LIN TEMPS,
ST LA NUIT. FRODE
ET NOIRE. SANS ETOILES
SANS FIN. JE TOMBE,

ME LN

A COLLE. LESP'TITS
SALORPARDS GUIN
C *“E DES

LS ~
D'ENFER ET S'FOUTENT
l>|: MA GLIELILE,
ELANT GENT A
J <u‘< ENCORE PLLS
NAZE QUIE J'CROvAL
TOLJI REVU
UN FILA QU'CN
PEP»«\ E A L'ENVERS.
DEPLIIS LE REFLET iuR

VOLIRS ViV \/.,

S(,_/Ro._« ES

VAILL \>;.-NT DE DERRIERE
S YEUX, ELLE TROLIVE
ENDROITS
POLIR S'"AMUSER.

JNE ODELIR ME RAPE
LES NARINES. VIOLENTE,

BRZJL.“. TE. LINE OD

D'ANTISEPTIQUE

LINE LUMIER

DE PLUS EN

 ENFONCE.
'»/ERS ELLE
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Il "!. R O

IL GARDE =
LES TETES. L

IL MANGE LE
5 RESTE

AT i

I MANGE LES
GENS. C'EST PAS
SEULEMENT LE
LOUP.C'EST LU
IL MANGE LES GENS.

E




TU DOIS
T’ CALMER,
MON P TIT,
T'ES EN ETAT
DE CHOC. TIENS,
RECHAUFFE-
TOl UN PELL..

LI

IC
(00

]

|

100

UK

{

*

i

J'SAlS
PAS SIIL VA
TE MANGER

OU NON.
D'APRES CE
QUE J'EN
SAIS, ILNE
MANGE QUE
LES FILLES.
REGARDE

LE MUR.
LES TETES

LE FILS DE PUTE.
IL M'A FORCEE A
REGARDER.



LES GONZESSES .. DES

FOIS, LA SELLE CHOSE

QU ELLES ONT A FAIRE,

C’ EST DE SE LAISSER

CL—UALLER. ET QUELQLUIES
T|

AS EMBARQUES DANS X
UNE TRES SALE HiSTOI-
RE. QUELLE QUE SOT - -
La PERSONNE Qui sg
CACHE DERRIERE TOUT flo

CETTE FOIS,
MARV, TLI NOUS

L
RES PLUS TARD, i
= 44 <A ELLE A DES LIENS /)i ||
TouT EST OUBLIE ’L_I AECEAES LEN H
< REGARDE b= L& PCLICE. T'AS C
LUCILLE GLISSER r‘:‘*l“ DES PISTES ~ £
SON CORPS suBLIME [ 107,
DANS MON MANTEAU ET IS ] il
SANS DOUTE LA flotdllaiNl, Sk
MILLEME Fo1s, < me ois [ I V&2 U]
QU ETRE GOUINE AVEC f A

UN MATOS PAREIL, C' EST
VRAIMENT DU GACHIS

MAIS J'LUI DIS RIEN
D' TOUT CA, UNE FOIS
J'AI ESSAYE D'Lul FAIRE
PIGER QU' Y AVAIT PELIT-
ETRE DES TRAITEMENTS
POLIR CE GENRE DE TRLUC,
ELLE S EST FOLITUE EN B\ %
BOULE ET m'A CLOUE SUR |l
PLACE AVEC LN COLIP
DROIT Quil M A BRIEFE
SUR LA QUANTITE DE
MUSCLE PLANQUEE DANS
SON CORPS DE REVE

MAIS C' ETAIT

Y A DES ANNEES.

ET CA M DIT PAS COMMENT

ON VA SE TIRER D' IC!

D'APRES
LN DES
MECS QUE,

JAl CUISINE,

CE SERAIT

ROARK.

ON T'A RACON-
TE N IMPORTE
QuUOI.

EN TOUS CAS, IL A Su PRESQUE
AVANT MOl QUE ' CHERCHERAI
DES INFOS SUR CETTE PUTE.

=

CELLE QuI TE PREND
LA TETE. CELLE QuI
EST MORTE.
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A
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JSAVAIS PAS
Qul’ ELLE ETAIT PUTE.

€A CHANGE RIEN.
MAIS J SAVAIS PAS
CADELLE

C'ETAIT DU TRES
| HAUT DE GAMME
DU TRES CHER.

ELLE A DUTE
FAIRE PASSER

ON
PARLE PAS
D'CA, DACCORD
PARLE-MOI
PLUTOT DLUl
O'CET ENFOIRE
QUIl SEST GLISSE
DANS MA PIALLLE,
QUI'A TLIE
GOLDIE ET aull
T'AFAIT CA

ST
SCUVENIR.ET PUIS -JE

I LAVAT =t
‘couREE AVANT QuE\L |
JE ME REVEILLE.

d COMME JE
TE LAl

VOITLIRE
QU'ARRIVE.
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LE VENT DU
DESERT EST
GLACIAL.

CLCILLE

S’ EST BLOTTIE
CONTRE MOI.
LN VRAIP'TIT
CHAT. DOULIX.
LEGER. CHAUD.

MAIS J'SAIS
QUE GLADYS
SERA GLACIALE.
PLUS GLACIALE
QUE L' VENT.
GLACIALE ET
PRETE A TOUT,




S ] i

|| PENDANT UNE SE-

{|coNDE, CEST com- |
ELLE AVAIT

ME S|

ELLA FROUSSE |}
1DE S'TIRER C'EST| |
DINGLIE. MAIS EST-| §
CEQUELLES LE %
| |SONT Pas TOUTES A |

 'PARLE
DES GON-
ZESSES.




o
Dli“f,z% i
‘\\)\\\ '\luk ./h,l ﬂi

UIS SON
CONTROL EUR
JUDICIAIRE.




g
N2

3 ILS ONT FINI
I 7/ O INSPECTER
LN 1 eorociE..y
WP7J VIENNENT PAR iCl... !
LES SALOPARDS. v




MERCI
M DAME. )
OU EST-ILP )/

VOILA SON

\REVOLVER.
\ /

—_—




SIILY EN A UNE, MDAME
GQUAND IL NOUS AURA
DIT AQuUl D'AUTRE
ILA PARLE
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IL PLELIT PAS
SOLIVENT A SIN
CITY. ET QUAND (4
ARRIVE, C'EST DU
GENRE MINABLE
C'EST CHALID
COMME LA SUEUR
ET ON PEUT

S’ ESTIMER VERNI
QUAND CA ATTEINT
L' MACADAM AVANT
DE S'EVAPORER.

MAIS PELIT-ETRE
DELIX FOIS PAR AN,
U CIEL DU DESERT
DEVERSE DES
MECHANTES
TROMBES D' EAU
Qul TRANSFOR-
MENT LES RUES
EN TORRENT ET
VOUS GLACENT

LA MCELLE DES OS.

LA PLLPART DES
GENS PELIVENT
PAS ENCAISSER
LA PLUIE QUIAND
ELLE EST AUSSI
MALIVAISE. MAIS
MO|, J'ADORE CA.
CA MAIDE A
COGITER.

N /SuUIS PAS DU

S8\

GENRE TRES MALIN,
MAIS J'ME SENS
MECHAMMENT
PLUS INTELLI-
GENT QUAND

\  TOUT BRILLE DE

NS

PLUIE ET QU'LES
CAVES SE TIRENT
DES RUES ET

M DEGAGENT LA
ROUTE.

ADORE LA
PLUIE. J'ADORE
COMMENT ELLE ME
COUILE LE LONG DE
LA NLIQUE, GLA-
CIALE. J"ADORE
COMMENT
LUAIR DEVIENT
ELECTRIQUE.

© ET COMMENT
TOUT DEVIENT
PLUS CLAIR.

ON RESPIRE A
FOND ET CA FAIT
TRAVAILLER LES
NASEALIX

C'EST ¢A QUE
J'FAIS.J'RESPIRE
ET J'LAISSE MES
PIEDS ME CON-
DLIRE LA Ot

CA LELIR PLAIT.

ET J'COGITE.
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7
v/
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AR
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LS

J'al TOUJOURS
UN CEIL SUR UNE
POSSIBLE VOITUIRE
DE FLICS OUI LINE
PATROUILLE.
EVENTUELLE. MAIS
CA TRAVAILLE AlL-
LELIRS. PROFOND
EN DEDANS J'ME
FAIS L'TOUR DES
DIFFERENTES
PIECES DU PUZZLE
JESSAE D'EN
TROLWVER DELIX
QU COLLENT, HIS-
TOIRE DE M'FAIRE
LINE IDEE DU
TABLEAL FINAL.

MAIS LA PLLIPART
DU TEMPS, J'EN
REVIENS A CE
FLIC QLIE JAl
DESCENDU ET

CE Qu'lL M'A DIT

LETAIT Du GENRE
DUR A CUIRE. MAIS
APRES C'Qui’ IL AVATT
FAIT ALUCILLE,
JETAIS MECHAM-
MENT EN BOLILE
ALORS Al PRIS
TOUT MON TEMPS,
AVEC CE FILS

DE PUTE. C'EST
SELLEMENT APRES
Qu'd' Lut Al MONTRE
UN BON P'TIT &HOIX
O SES MORCEALIX
ALUlL QU ILA CRA-
CHE L'MORCEAU.
ALORS, BRUSQUE-
MENT, QUAND IL

A VU MA TRONCHE,
v S'EST MARRE
COMME LIN FOU.
ET IL EST MORT

EN SACHANT

QU TOUT COMPTE
FAIT, JALIRA!S
PREFERE aul'lL

LA BOUCLE.

C'ETAIT JUSTE LIN
NOM, MAIS DEPLIIS
QUIVE LAl ENTENDY,
JARRETE PAS

D' TREMBLER

ET C'EST PASLA
PLUIE QuI M FAIT CA

JUSTE LIN NOM.
QUAND L' PRETRE
L'A DIT, J'Al CRU
Qu’lL SE FOUTAIT
DE MA GUEUILE
MAIS DE L'ENTEN-
DRE D' LA BOUCHE
D'UN FLIC, ' SAVAIS
BIEN_Qu'CA POUVAIT
PAS ETRE LINE
COINCIDENCE.

NUSTE LN NOM.,
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ET MEME SI MA
PUTAIN D' VIE ETAIT
RIEN D'AUTRE QU'LIN
ENFER GLALIQUE ET
SANS FIN DE BASTON
ET DE PICOLE, J'Al
PLUS LES FOIES DE
CREVER QUE D'VIVRE.

NON.

J'Al RIEN D'UN HEROS.
NI D' PRES, NI D LOIN.
J'SAIS SELLEMENT
QU’' GOLDIE M’ LACHERA
PAS COMME CA.

Oll QUE J'AILLE,
J'SENTIRA! SON ODELIR
D'ANGE, J' VERRAI

SA BOLICHE, SES YELIX,
'SON CORPS DE DEESSE.
JE L'ENTENDRAI,
J'ALRAI SON GOOT

AVAIT QLIE #Ol, ET
MOl SEUL, QU'ALIRAIS
PLILA SALIVER.

T'AVAIS PELIR, GOLDIE.
CEST CA.QUELQLILIN
VOLILAIT TA PEALIET
74/ L' SAVAIS. ALORS
T'AS FREQLIENTE
LES BARS, LES
ENDROITS MOCHES,
POLIR TE DEGOTER
LA BRUTE LA PLUS
BALEZE ET LA PLUS
MECHANTE POSSIBLE.
ET T MAS TROLIVE.

TL CHERCHAIS

LN PROTECTELIR.
T'AS RAQLIE POLIR LI,
AVEC TON CORPS,

ET MEME PLUS...
AVEC TON AMOLIR,
AVEC TON FELI SAUVAGE.
ET T/AS FAIT D'MOI

LN ROL LN CHEVALIER.

UN HEROS, QuIOt /
QUIELLE RIGOLADE /

TLL M VOLILAIS POLIR
TE PROTEGER, MAIS
QUAND CE saLAub
S’EST RAMENE POLIR
TE TUER, J'ETAIS
BOLIRRE A MORT.

COMPLETEMENT NOIR.

COMPLETEMENT
INUITILE.
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5 F}ﬁjﬁ ALORS J'SERAI
Rer RENCARDE SLIR
g CE QuIE J'POIS
Y 4 FAIRE ST AQLY,
___
N\ N
\ \
SN
N
X

\
\\\\)\;
\

\ \ R\
\ B SR
\ o
W L
. 8
\ R
Yy AN R N M
N \
K8 \ M \
‘ AR
AN \
A R
\ )
S x
N \




A\ SN ANE
XY DA
A\ " N i e
SN A o R
x.w \ N X B
RO\ AN & EEAR\L RN A/
¥ A . - R AT
AN R L M«/I%”z R

W SR

.,. ,,, ,./. \ ..‘ /flﬂvér
AR




O
’!!',, A gl ;
d AL Uy “SAINT PATRICK®
kY MAIS C'EST SELLE-
A ) \ MENT LN SLIRNOM
ey
[ ,h"
e

¥R AL T
%‘\“\\\\ 5l onLapPELLE

Y
\\‘ 1 LE paPE S'EST PAS
ENCORE POINTE

POUR OFFICIALI-
A% SERLA CHOSE
i
At [ LA FamiLe
! ROARK TIENT
R Y SIN CITY DEPUIS
| LES DEBUTS
Du TRAIN ET
DU SIX-COUPS.
DE GENERATION
EN GENERATION,
LELIRS MILLIONS
ONT VIRE BILLIONS,
4 LES ROARK,C'EST
A NOTRE FAMILLE
{ ROYALE A NOUS .

. PAS POLIR LE
MOMENT, EN
TOUT CAS.

' CETTE GENERATION
EN PARTICLLIER
NOUS A FOLIRGLIE
UN SENATEUR,
LIN MINISTRE

DE LA JUSTICE
LET PATRICK
HENRY ROARK.

LE CARDINAL
ROARK.

AL'ECOLE, PAS
MOVEN QLI'LES
BONNES SCEURS
LA FERMENT

A SON SUJET.
HOMME D'EGLISE,
HEROS DE GUERRE
DANS LE CORPS
MEDICAL.
PHILANTHROPE.
EDUCATELR,

IL ALRAIT PU
VIRER PRESIDENT,
MAIS IL A CHOISI
D'SERVIR DIELL.

L'AIR DE RIEN,

IL A RELISSI A
DEVENIR L'HOMME.
LE PLUS IMPOR-~
TANT DE L'ETAT.

L'A FAIT TOMBER
DES MAIRES

ET ELIRE DES
GOLVERNELIRS.

ET MAINTENANT,
v VA S'FAIRE
DESCENDRE AUl
NOM D'LINE PLITE
ASSASSINEE.

J'COMMENCE A
MFAIRE A L IDEE.

1 JPELX MEME

DIRE QuI'CA ME

BOTTE DE
PLUS EN PLUS.
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TOUT D'UN COLIP,
C'EST VENY
COMME LIN ECLAIR
DANS MA TETE.

ET SIJ'ME GOLURAIS~

MCYEN B'AVOIR
MES COMPRIMES.

ET St J'DECONNAIS 2
COMME QUAND.
J'Al DELIRE AVEC
L'HISTOIRE DE
GOLDIE REVENLUIE
DE CHEZ LES
MACCHABS POLIR
ME DEROLILLER.

ET S JMETAIS
FAIT LN BON
P'TIN DELIRE >
DU SOURIRE DE
GOLDIE Aul FLIC
QLA BALANCE
ROARK >

ET SI, FINALEMENT,
J AVAIS VIRE MANIA-
QUE, COMME ¥ Z'ONT
TOLWOURS DIT >
LTUELIR
PSYCHOPATHE 2

ON PEUIT
PAS TLER LN
MEC SANS
ETRE SOR

FAUT
QUI'JE
SOIS SAR.




LTEMPS QUIJE
M AMENE DANS LA
VIEILLE VILLE, LA

NENT A LA VIE.

CHALID OU FROID,
LA MARCHANDISE
SE POINTE ALETA-
LAGE. DES FILLES

QUER ET L'BUISI-
NESS vA
REPRENDRE
DARE-DARE.

LAVIEILLE VILLE,
C'EST LA RAISON
POLIR LAQLIELLE
PERSONNE N'AP-
PELLE CE PATELIN
"BASIN CITY”,
COMME C'EST
MARQLE SUR
LES CARTES.

C’EST UARRIERE
GRAND-PERE DE
ST PATRICK

QUEST A LORIGI-

VILLE FANTOME.

ALORSLE
VIELIX ROARK
A EU LINE IDEE.

IL A LACHE TOUS
SES BIFTONS
POLIR IMPORTER
D'LA PUTE

LE BOLICHE A
OREILLE A FONC-
TIONNE. TRES VITE,
SIN CITY EST,
DEVENLEE L' ETAPE

DE L' OLIEST. LES
GENS FAISAENT
DESMILESET
DES MILES POLIR
¥ VENIR MATER
UN COUP,

ILS CONTINLENT A
UFAIRE, ET CEST
PAS DIFFICILE DE
PIGER POLIRQLIOI.
LA VIEILLE VILLE

A SESTI
DITIONS, DE MERES
FILLES CANONS.

PENDANT LINE
BONNE HELIRE,

J' TACH

M RENCARDER
SUR GOLDIE. QLIE
DALLE.. MAIS

LUCILLE, GOLDIE
ETAIT PLITE, ELLE
AVAIT FORCEMENT
DES RELATIONS
ICI. DES AMIS,
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KoFF
GOLDIE
MAIS QUAIS,
BIEN SUR.

CEST
DAY, GOLDIE
~'SUIS L'SEUL
RESPONSABLE.
JME SUIS FAIT LIN
BON P'TIT DELIRE,
C'EST PAS LA PEINE
DE LE NIER. J'Al PAS
BOOFFE, Al PAS
DORM! ET o Al PAS
PRIS MES COMPRIMES
DEPLIS DES JOLIRS
MAINTENANT, ALORS
C'EST PAS ETON-
NANT S| J'VOIS
DES TRUCS
BIZARRES,
NON 2




-~

J'SUIS PAS
UN SPECIALISTE
DLI CIBOLILOT, MAIS
J'SUIS ASSEZ MALIN POUR
R QUAND J'DEBLOGUIE.
_EN C'MOMENT, J'SUIS
SOREMENT LARGLIE DANS LN
CANIVEALL, QUELQLIE PART,
EN TRAIN D'ME CAUISER A
MOI-MEME . LA SELILE CHOSE
QU'EST SURE, CEST QUJE
SAIS RIEN SUR RIEN. ET J/MEN
TAPE, PARCE QUE S| ON PELIT
PAS COMPTER SUR CE
QLI'ON VOIT, ¥ A ALUCUINE
RAISON D'PRENDRE
QuIOt QUE CE SOIT
At SERIELIX.
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Tu DEVRAIS PAS
M COGNER COMME
CA, GOLDIE. J'PARLE
DLL CANOM. TL VAS LE
BOUSILLER ET TON
FEU TE SERVIRA PLUIS
A RIEN. SI TL! VELIX
COGNER AVEC LN
FEU, FAIS-LE BIEN ET
UTILISE LA CROSSE,
COMME TAS FAIT
LA DERNIERE

FOIS.

ATTENDS
SECONDE.
EST-CE 2
T'A APPELEE
‘WENDY’'>




PARCE QUIE
C'EST MON NOw,

GOLDIE ETAIT MA
SCELIR./ MASELR
VLMELLE.

ESPECE DE TARE.

Tid VAS MOURIR,
BONHOMME.
MAIS DABORD,
T VAS CALISER.
GOLDIE ETLES |
SiX ALITRES,
ELLES SONT
OU P QLI'EST-
CE QUIE Tid

/

JPRESUME
QUELLE,
C’ETAIT LA
GENTILLE.

COMPLETE-

MENT FRAPPEE,

POLILETTE/T'AS
TOLIT FALIX. VISE LIN

GARDE BIEN/EST-CE
QLI A LINE GONZESSE
PARMI VOLIS QL M'LAIS-
SERAIT L'APPROCHER
DASSEZ PRES POLIR
QUIE J'LABUTE 2




PAS LINE, VOLIS
POLIVEZ COMPTER
LA-DESSUS./PAS LINE
SALIF GOLDIE.ET SIELLE
LA FAIT, C'EST SELILEMENT
PARCE QUI'ELLE A CRu QLIE
V' POLIRRAIS LA PROTEGER,
MaiS JETAIS TROP BOLIRRE

E7 VAl PAS PU.

ET J'VOLIS PARIE
QLI'LES FLICS ONT FAIT
QUIE DALLE, POLIR LES ALi-
TRES FILLES'ME TROMPE,
SUR QUE J'ME TROMPE PAS/
MAIS DES QLIILS ONT PIGE

¥ Z'ONT RAPPLIGLE AVEC
LELIRS PETARDS CRA-
CHANT Dl FEL2 !

MAIS Y ZONT
nﬂSREL/<</A

PAR-LA HISTOIRE
DE PIGER L POLRQ)




LAISSE/J'Al
oty FAIT LES NCEUDS..
ET C'EST MA
. SPECIALITE

HISTOIRE.

EFRsase C’EST VRAL MAIS J'ME
ET T'AS ENCAISSE...
T'AURAIS PU ME
PRENDRE MON
REVOLVER
QUIAND TU
VOUILAIS
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J'VIRE LE SANG
D'MA TRONCHE,
N RESPIRE LN
BON COUP ET
J'RELLIGUE LE
MONSTRE QU'EST
DANS LA GLACE

CETTE FOIS, FAIS
PAS L'CON, MARV
C'EST DU SERIELIX
PROFITE QUE T'ES
SEUL. SENS-LA
BIEN TA FROUSSE
ET LAISSE-LA
FILER. VAS-Y,
TREMBLE COMME
UN CAME. T'A
L'CCEUR QU TE
REMONTE DANS
LA GORGE, T'AS
L’ESTOMAC Qul
S'RATATINE,

TRES BIEN.
LAISSE PISSER.

PENSE ALA MORT.
PENSE FORT.
REGARDE-LA BIEN.
SI T'AS DE LA
CHANCE, CA SERA
PELT-ETRE AUSSI
RAPIDE QUI'LINE
BALLE DANS

L' CIBOULOT.

MAIS CA
S'POURRAIT ALISSI
Qaul’ CASOIT pul
GENRE LONG.
LONG ET MOCHE.
GENRE COMEDIE
D'PROCES ET
TALILE PENDANT
DES PLOMBES
JUSQU'ACE QUI'ON
T'ATTACHE SUR LA
CHAISE ET QU'ON
T BALANCE LIN
MILLION D'VOLTS,
HISTOIRE DE.
T'FAIRE FAIRE LINE
VISITE EN ENFER.
ON TE CLASSERA
TUELIR PSYCHO-
PATHE QU A ELI
CE QU’IL MERITAIT

REGARDE LA BIEN.

ET PUIS RANGE
B\EN PROFOND

A LIQUIDER. ET SI
Tu L'FA!S BIEN,
TU TE FOUS PAS
MAL DE CE QUE
LES GENS DIRONT
TIRAS ALA TOMBE
EN "GAGNANT".










J'ESSAIE DE PAS
TROP LA REGARDER
CA WFAIT PIRE QUAND
J'LA REGARDE MAIS
CA M ARRIVE AUSSI
QUAND J'FERME LES
YEUX TROP LONGTEMPS.
JE WEMBROUILLE

ET JME REMETS ALA
PRENDRE POUR GOLDIE.
MEME ODELIR, MEME
VOIX, MEME ALLLRE.
TOUT ME RAPPELLE
GOLDIE. FALIT PAS
QUE J'ARRETE DE

4 RAPPELER QUE CEST
SAS ELLE. GOLDIE EST
MORTE ET L' ANGE
QUIEST ASSIS ACOTE
D/MOI, C'EST WENDY.
LA SCEUR JUMELLE
DE GOLDIE

UN SACRE BOUT

D' GONZESSE /

ELLE WA SECOLIE LA
CARCASSE AVEC SA
JOL [E P TITE PORSCHE
DANS UN PARKING
ELLE WA TIRE DESSUS
ET m'A DEROUILLE AVEC
SONFEUET IL AFALLU
QUE V'CAUSE
MECHAMMENT VITE
POUR L’ EMPECHER D'ME
FAIRE SAUTER U
CAISSON.

C'EST WENDY.
LA SCEUR JLMELLE
DE GOLDIE.

J'AIPAS INTERET A
MEMBROUILLER
AVEC CA

¢ EST KEVIN, UN
GARCON D' FERME, QU

QUELQUE CHOSE

DERRIE
ET J'SAIS PAS
POLIRQLIOI L'CARDI-
NAL ROAR#K




NON,
J'TROUVE PAS,
GOLDIE TRAVAIL-
LAIT AVEC LE

‘GOLDIE TRAVALLAIT
AVEC LE CLERGE"

ET VOILA QU'UN
GROS MORCEALI DU
PUZZLE ME TOMBE
DESSUS, COMME A/
TOUNOURS TROP
CON POUIR M FAIRE
UNE IDEE DE TOUT
LE TABLEALI MAIS..

. MAIS ELLE ALL L~
ME DELIX CLOPES
ET MEN FILE LINE.
VAl LE GOAT, D'SON
ROUGE A LEVRES.
DLN COLIP,J'A
LE CaEUR QLI BAT
St FORT QUE J'EN-
TENDS PLLIS RIEN.
VAl ENVIE D'CHIALER
ET D'ME MARRER
EN MEME TEMPS,
POULR TOLITE
CETTE DINGLIERIE.
SULRTOUTN Al
ENVIE D ETENDRE
LE BRAS ETPLA
TOLICHE,

ENVIE D GOUTER
SA SLIELR LNE
DERNIERE FOIS...

MAIS CEST PAS
GOLDIE.




SE, WENDY>,

T
CETAT -
MmA SCELIRET JE o ¥
L'ADORAIS. ALORS /SIS .
DANS CETTE HISTOIRE 2
SUSQU' AU BOUT . MAISTOI o

POURQLIOIS POURQUOI RE-
MONTER ~USQU'A ROARK
POLIR QUELQLI'UN QUE
TU CONNAISSAIS

APEINE >




ELLE AETE
| cHicavec mol

EXISTAIT AVEC
MA TRONCHE, J'Al
M:M: JAMAIS

_L'SOLEIL SE
LEVE. ON FERAIT
MIEUX D'SE PLAN-
QUER. J'CONNAIS UNE
PIAULE. C'EST UN
BOLIGE MAIS ¥ SONT
REGLOS. PRENDS
EL REDONDO JUS-
Qu’Au PONT

ELLE ETAIT
DESESPEREE.ELLE
AVAIT BESOIN B'UIN

PROTECTEUR ET ELLE
SAVAIT COMMENT TE
GARDER PRES DELLE
A NA PAS MARCHE
Tt LUt DOIS RIEN




Qi

\
pimil




QuUEL
CONNARD



L' SOLEIL SE COUCHE
ENFIN. LES MAGASINS
SONT ENCORE
OUVERTS. WENDY ET
MOL, ON VA FAIRE LN
PEU D' SHOPPING.
AVEC SON POGNON.

~OUJOU AVEC.

DEVRIEZ PAS
FOURRER VOT'
NEZ DANS LES
AFFAIRES DES
AUTRES.

ON RENFORCE
SON SYSTEME
DE SECLIRITE 2

ON S'ARRETE A LA
PROCHAINE STATION,

LE RESERVOIR

EST PLEIN..

i N

~.

A

S e




ON FERAIT
MIELIX D'FILER.
JCROIS QUE
L'TYPE LA-BAS
M A RECONNU

S S v

91l b e LT

AU QLS viny

=

- .
N

Kcm MAéS/\{rISEE LN PEU QUIf
AUS ‘ES AMOITIE PP ————
APOIL. TU DEVRAIS ELLE FERME SON

FERMER TON MANTEALL MANTEAU ET SER-
C'EST PAS JUSTE. R

"




PRENDS
LAS

VIRGENES
SQU'A
LENNOX ET
COUPE PAR
LES BOIS.

(

ON EST PRES-
QUE ARRIVES.
\_RANGE-TOI.

4

ESSEN-
CE

ELLE POSE
AUCUNE QUESTION
CACESTCLASSE !

Y ARRETE DE GAM-
BERGER SUR ELLE
POLR REVENIR

A MES AFFAIRES
C'EST BIENTOT
I-"HEURE DE TUER.
S'FERAIS MIEUX
D'ME CONCENTRER.

KEVIN EST
MEILLEUR ET PLUS

J'ALINTE]

NOLIER AU MAX
DE MES COMBINES
DE SALAUD

ET MES
POGNES. j

Y ESSAIE D'ALLU-
MER UNE CLOPE,
MAIS VAl LES
MAINS QU
TREMBLENT TROP,

1S PAS QUELLE
AIT REMARQUIE.




ELLE ME TRANSPERCE

LA CARCASSE AVEC SON

REGARD ET POLIRTANT,
ELLE LA BOUCLE.

S~~~
ELLE SAIT QUE J'SUIS RESTE ICI
SA SEULE CHANCE i ET LA!S;E
|

L MOTEUR. SI |
Jsuis pAS OE |
RETOLIR DANS
VINGT MINLITES, |
FousL'camp’/
DICIET TE /
RETOLIRNE /
PAS.

J'TE LAISSERAI
PAS TOMBER,
GOLDIE. J'Al
JURE.




M AURA PAS FALLU
LONGTEMPS POUR
ME METTRE A
CAVALER.

J'Y PELIX RIEN,
C'EST COMME CA.

FINI, LA TREMBLOTE.
FINJ, LES SUEURS

TES. LA TROUILLE
S'EST CALTEE POUR
UN BON MOMENT.
MAIS JE SAIS
QU'ELLE VA PAS
TARDER A RAPPLI-
QUER. J LA SENS,
TRES LOIN. LN P'TIT
TRUC FROID TOUT
AL FOND DU BIDE.
UN P'TIT BOoUT
D'GLACE DANS
LA FOLIRNAISE.

LA FORET

M FOUT MEME PLLS
LA TROLILLE.
J'SUIS COMME LN
PREDATEUR. LIN
PREDATELIR PARMI
D'ALITRES. ETV'SUIS
PLUS BALEZE ET
PLLIS MECHANT
QUILES AUTRES.

MON TRLC A MOl
C'EST DE TUER.
ALORS J'VAIS

PAS MW EN PRIVER,










J'ENLEVE LES GANTS. '
. 3

iJ'PREPARE L ESSENCE.
i NATTENDS ET <
VEILLE LA BARA:

X ERRERES
ek

Y

ALy
IR
NGO

.. IL DESCEND HISTOIRE
2 DE S'FAIRE

A LA CUISINE







ALLEZ VIENS,

{ VIENS, VIENS,

> FILSDE PUT
M~




ALLEZ VIENS
MON GARCON !
N'AIE PAS PEUR !
-







= T aW

[
’




C’EST TOUT
C’QUE Tu PELIX
FAIRE, ESPECE
DE CHILRE »

C'EST CA..
PRENDS-LE ALX
SENTIMENTS...
PRENDS-LE
DE TOLIT PRES..

... J'PEUX
ENCAISSER..



C'EST ¢A.. SERS-TOI
DE TES MAINS..
VIENS PLUS PRES..

CES PUTAINS
DY ONGLES..
DU SANG DANS

MES YELIX..

PAS GRAVE..
J'ME

PASSERA!
D'MES YEUIX..

Y GIGOTE
COMME LINE
ANGLINLE..

. PLUS
BALEZE QUE
J'Al PENSE




VE TUAl £, MON
saracp! ON vAa

VoIrR 51 TL SAU-




PENDANT LIN TEMPS, J'ESSAIE DE
FREINER LES BATTEMENTS D' MON
CCEUR ET D SORTIR LE FEU QU
1 BOLIFFE LES BRONCHES.
J'AILES MUSCLES EN COMPOTE
SIJ'SUIS TOLIJOURS EN VIE
DEMAIN, CA PROMET.

s
LA NUIT EST BIZARRE 4
GENRE CALME.
TELLEMENT CALME
QU'LES GRILLONS
PARAISSENT BRUYANTS

ET PUIS

¥ A LN DOLIX

BRUISSEMENT DE

TISSU. ET DES PAS
LEGERS SUR
L'HERBE.

ET CE PARFLM

QAN

NV



Llf\elscsivgea T'ETAIS PAS
MARV C'ETAIT CENSEE VENIR
MmA SCEUR. ,JCI, WENDY.
LAISSE-MO) T'ETAIS CENSEE

L'ACHEVER, RESTE]R
: PRES D'LA
BAGNOLE. /

-

DESOLE,
MON PTIT,

CA WA PAS PLU D'FAIRE CA.
wAIS JEN SUIS MEME
PAS AUX HORS-D'ELIVRE,
AVEC CE SALOPARD.
J'Al PAS ENVIE QUI'WENDY
VOIE LA SUITE...

CA LU FILERAIT DES
CAUCHEMARS.



LINE DEMI-
HEURE
PLUS TARD.

JSLIS CASSE,
J'VAIS T'DIRE. ET C'EST PAS
LA BAGARRE QuIl WA FAIT CA
C’EST TOUT €'BOULOT DE
FICELAGE ET DE PECOLIPAGE.
PAS AUSSI FASTOCHE
QLIE CA EN A L'AIR.

ENTRE NOuS,
S'TROLVE QLIE J'Al
FAIT DU BON BO[J\ QT
C'EST BATH QUE VAl PENSE
A PRENDRE D1/ TL/YAL EN
RAB. YEN A BEALICOLIP
LI'A CASSE.

QUAND JAl B 3 ;;‘ v 3).‘ 5
MIS LES 3 /,: ‘
GARROTS, s,
ey

re
’

.
St Jm ET DIEL SAT

ELl DU RAB, £'ALRAIT QUE SI J'AVAIS vouLU,
ETE VRAIMENT GERBANI, CA AURAIT Pu ETRE NICKEL. \
ICL FAUT POLIRTANT BIEN MAIS Y W FALLAIT LINE Ou |
DIRE QuI'Y A EL QUELQUES ~ DPEUX FLITES. POUR L'ODELIR. |

P'TITES FUITES PAR-CI HISTOIRE DE FAIRE RAPPLI- /

PAR-LA, QUER UN DOTﬂ

ON SAIT JAMAIS.
\ TIENS, LVOILAQUI
S'RAMENE

ST e
VOYONS VOIR™
C'QLIE CA FAIT
QUAND J'DES-

SERRE LES

N GARROTV




BON CHIEN.
BON CHIEN

YCRIE PAS...




MEME PAS QUAND L'CLEBARD
A EU SON COMPTANT.
KEVIN A EU LES TRIPES
REPANDUES SUR LE SOL,
MAIS ON DIRAIT QUI'CE SALAUD
EST TOUJOLIRS PAS CREVE
ET Qu’Y M RELUQLE.

MEME PAS A
LA FIN.

MEME QUIAND
J'PRENDS LA SCIE
POUR FINIR
L' BOULOT.

IL AAMAIS
MOLIFTE!



SUR L'CHEMIN
DL RETOLIR, J'Al
STOPPE CHEZ UN
ROUTIER POUR
PASSER LIN COUP
D'BIGO AU KADIE'S.
Al DEMANDE

A NANCY DE
S'RELOQUER ET
D'ME RETROLIVER
CHEZ ELLE.

ELLE A DIT OUI,
COMME TOLJOLIRS

Y A PAS GRAND-
CHOSE QU'NANCY
FERAIT PAS POUR
MO PAS DEPLIS
L'ANNEE Ol ELLE
S'EST FAITE
TABASSER PAR
LN ETUDIANT ET
QLE J'Al REMIS
L'JELINOT A SA
PLACE,
PEUT-ETRE QUE
J'AI EU LA MAIN
UN PEU LOLIRDE
MAIS, D'LA VOIR
CHIALER COMME
CA CAMA FOUTU
MECHAMMENT
EN ROGNE

MOl CA MWFOLT
LES BOULES,
QUAND DES MECS
TABASSENT DES
GONZESSES.

ELLE WOLIVRE UINE BIERE BIEN ]
FRAICHE. J'LA RESPIRE UN

COUP. A LA DEUXIEME BIERE,
J'LA METS AU PARFLM. A LA
FIN D'LA CINQUIEME, JE L'Al

COMPLETEMENT AFFRANCHIE

PENDANT QU'ELLE M RAFISTOLE,
JAI LA MAIN SUR SES CLISSES!
C'EST DOUX ET CHAUD.

MAIS C'EST PAS MES QIGNONS,
ET CA M TRAVAILLERAIT PAS
COMME €A SI J'"ME SENTAIS
PAS SALEMENT VIVANT.

ELLE VA EMERGFR

O'ICI QUELQUES HEURES.
TU LUl DIRAS QuU'TOUT VA BIEN
MAIS QU'ELLE DOIT S'CASSER.
ELLE POURRAIT S'FAIRE
DESCENDRE SIELLE LE
FAISAIT PAS.




NON, CA VA PAS. DOIVENT LE

3 : SURVEILLER. L'MIELIX, C'EST

L'AZROPORY N\ 7 D'LA CONDUIRE A SAN DIEGO ET
M0 MEME S .3 D'LA METTRE DANS UN AVION.
ELLE VA EN FAIRE LN FRO-

MAGE MAIS T LLI DIRAS

QUCLLE A LINE DETTE

ENVERS MOl C'EST PAS

VRAL MAIS ELLE

LE CROIRA

CA DEVRAIT
GAZER COMME CA. Y A
PAS GRAND'CHANCE QU'iLS
FASSENT LE RAPPROCHEMENT
ENTRE ELLE ET MOl MAIS TOUS
LES GUS QU'ONT ELl AFFAIRE A
~Z GOLDIE, AURONT A FAIRE ALIX

ES VOILES QUAND LA
FLICAILLE VIENDRA.

ET TOI 2
TU VAS
QUITTER LA

VILLE 2 /

D'ABORD J'FAIS LINE BONNE
VINGTAINE DE BLOCS A PINCES. ET PLIS J'PIQUE UN
DIRECTION L'OLEST. ' VEUX PAS TACOT EN STAT IONNE-
QU'EN REMONTANT MA TRACE MENT ETJ DERPASSE
Y Z'ARRIVENT A NANCY.

TION. PAS LUMOMENT
D'SE FAIRE COINCER
PAR LA FLICAILLE.

UVENT EST CHAUD SUIR
MA FIGLIRE. C'EST CLAIR
ET NET DANS MA TETE.
J'PELIX PAS M EMPECHER
D'ME MARRER




LA AVSSION.

CERTAINS UAPPELLENT
LA *FORTERESSE®. S|
VOUS VOULEZ MON AVIS,
ILS ONT PAS TORT. DEPUIS
DES ANNEES, ROARK SE
PLANGLIE ICI, ENTOURE
D'UNE BANDE DE GARDES
ARMES, LATTEND BIEN
GENTIMENT QUI'LES
MAIRES, LES SENATEURS
ET LES GOLIVERNEUIRS
VIENNENT MENDIER

LES FAVEURS DU
SACRO-SAINT PATRICK

V'ME FERAIS BIEN SALTER
TOUTE LA PUTAIN D'BARAGLIE.
VLA LIQUIDERA/S D'LA SURFACE
DE LA TERRE ET J'y LAISSERAIS
LN CRATERE ASSEZ GRAND POUR
¥ ENGLOUTIR LES MENSONGES
ET L'POGNON DE TOUTES LES
GENERATIONS DE ROARK.
-~ N
MAIS CA C'EST
MON ENTHOUSIASME
QUi CAUSE. FALIT QUE
JME LA JOUE DISCRETE \
DISCRETE ET BIEN
DEGUEULASSE




K«‘W '/ /

DES GARDES, MON cUL !
. CES SALOPARDS SONT
DES PROS D/LA MORT ..
! o' LA MEME EQUIPE QUA /
DESCENDU LUCILLE.
\ J'VAIS PAS LEUR FAIRE

ICI LE CAPORAL
RIVERA. TOUT EST
CALME. RIEN A SI-
GNALER. TERMINE.

RE£U, CAPO-
RAL. RESTEZ
VIGILANT. LA
CENTRALE,
















PATRICK
HENRY |
ROARK. |




JESPERE QU'CA VOUS

OH, g
., VOUIS ETES LN
DERANGE PAS GLIE ¥ VOUIS WON
DISE CA, MAIS VOUS ETES DiEL/  MONSTRE !

VACHEMENT PLUS p'TIT
QUE J'PENSAIS, Z’'ETES
CARREMENT MINUIS,

UuN
MONSTRE /

VOU'S vous

TROMPEZ. IL

AVAIT LA VOIX |
D'UN ANGE.

\//

SON NOM C'ETAIT
GOLDIE.ET C'EST PAS
FRANCHEMENT Fu

DE VOT'PART DE CAUSER
D'ELLE COMME CA DEVANT
MOl VAS-Y, [ CRACHE LE
A’\ORCEALJ N'VEUX TOUTE

L'WISTOIRE SINON
' COmM *NCE PARLES

DOIGTS. DE TOUTES
MANIERES, TU VAS
PARLER

PUTAIN

MOl EN TOLTCAS N~
‘Al JAMAIS BOLF-
FE PERSONNE.

VOUS NE COMPRENEZ
PAS/VOLIS NE SAVEZ

RIEN DE Ll

vous |
PENSEZ
REMENT QurIL |
\ INE_POLIVAIT
PA< PARLER,
N'EST-CE
PAS D

|

JURA QUL AVAIT SENTI
LA MAIN Dt SerNuJR
TOLT PLUSSAN.

" GARCON QUAND IL EST VENU ME

-~ C'ETAIT ENCORE LIN PETIT

VOIR LA PREMIERE FOIS.. JETAIS
PRETRE, ALORS. IL ETAn VENU
SE CONFESSE
CETAIT lJNx: i
( AME TOURMENTEE




MAIS AVEC
JAl N LES ANS, SA VOIX
D'ABORD,PENSE £
au'lL ETAIT FOU

Al ESSAYE DE LE
to]

(_OLJT:R PARLER M'A
ENVAHI DE PLAISIR
LE SIMPLE FAIT DE

PARTAGER SON
EXTASE...

T ET PUIS JE ME SUIS MIS
AL ENVIER. SA VOIX NE ME
SUFFISAIT PLUS. JE NE POUVAIS
PLLJS SUPPORTER DE RESTER A
CART ALORS QUI'IL ATTEI-
GNAIT LE PARADIS.

NE ME REGAR:
DEZ PAS COMME
CA VOUS NE'S,

VEZ PAS. VOUS /J
NE SAVEZ
RIEN.

SAIS QUE X’ I NE FAISAIT PAS QUE ET TU

,C\C,ST"“EMM MANGER LELR CORPS, ES- || L'AS SUIVI
ENT BIZARRE / PECE DE PORC. IL MANGEAIT

OYBOLERER) LELIR AME L LES AIMAIT

oEs eus. S

DUUNE MANIERE ABSOLLIE,
PURE, PARFAITE

FEMMES
r\ ETAIENT RIEN.
DES PLITAINS. ELLES
NE COMPTAIENT POLIR
ET

NS AEUCETIE FILLE.
VOTRE GOLDIE... ELLE
AFAILLI TOLT
GACHER/

~ELLE NOUS\
A SUIVVb

APRES LES PREMIERES
FILLES, ELLE A DO SOUPGO
NER QUELQUE CHOSE

PEUT-ETRE EN AVAIT-ELLE
APERCLI MONTER DANS MA
LIMOLISINE...




“EVIN ETAIT.. ABSORBE, QUAND VOUS ETIEZ SI'PRATIGUE®. MAIS VLIS... VOUS NE VOL-

ELLE NOUS ADECOUVERTS, ELLE PERSONNE N'ALIRAIT CRU UNE ( LIEZ PAS VOUS FAIRE PREN-
A RELISS| A SALITER DANS SA BRUTE COMME VOUS. CETTE &~ DRE. ET VOUS NE VOLILIEZ
ETNOLIS A ECHAPPE. ME NLIT,VOUS AVIEZ DEFONCE PAS VOUS ARRETER..
[~~—A MACHOIRE D'LIN
ELLE SE MONTRAT HOMME ET MAINTENANT

KEVIN LA TLEE, KEVIN EST MORT ET

~E VOU'S Al DENONCE A YOuUS ETES i€l POUR
LA POLICE ME TUER

NS LES ENDRCITS
LUBLICS ET PUIS
~, AVEC VOLS,

y N .
TLER, NON. PAS ' 7‘
RAT-IL SATISFACTION, VRAWENT. MAIS LES
MON FILS D TUER LIN PRELIMAINAIRES, OUIl. €A,
VIEIL HOMME SANS CA RISQUE D'ETRE
DEFENSE 2 ™ POILANT.

C'EST SUPER,
GOLDIE C'EST AU
POIL. CEST COmmE
V'7E L' AVAIS
PROMIS. EN MIELX.

KEVIN ETAIT
AECHAMMENT
FRUSTRANT.
ROARA, L L1,
CEST DU NANAN.

C'EST PAS DL VITE
FAIT BIEN FAIT
COMME POLIR TO,
NON. C'EST GENRE
BRUYANT ET
MECHANT MON
GENRE A M0y, QLol!

JFIXE LE SALOPARD
DANS LES YELIX.
QUAND v GLIELILE
APRES DIEL POLIR
WPLORER 34 PITIE,
CA MFAIT MARRER,
ETJME MARRE ME-
CHAMMENT PLLIS,
QUIAND IL SMET A

TENTIELIX ET A
PLELIRNICHER
COMME LN CHIARD.
CA MFAIT MARRER
TELLEAENT FORT
QLIVEN EHIALE.

¥ GERBE
ETY GICLE

DE PARTOLIT.
PES FOIS, LA VIE
EST VRAIMENT
Ad por.’



ET QUAND SES
YEUX VIRENT
L Y

/// N ///%
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LES SALOPARDS /

v Z' AURAIENT

PL VISER LA TETE...
ET ASSEZ LONGTEMPS
POLIR ETRE SORS

QUELQUES JOURS
PLUS TARD: J ESSAIE
DE M ARRACHER AUX
VAPEURS D'ANESTHE -
SIANTS. A PARTIR DE
MAINTENANT, TOUT
EST ENTRE LES MAINS
DES DOCTEURS. DES
DOCTEURS ET DE CEL-
LES QUI S'COGNENT
LE VRAI BOULOT,

LES INFIRMIERES.

CON, TOUT £A.ON
SAIT TOUS CE QuUI VA
S'PASSER MAIS Y FONT
QUAND MEME LELIR
BOULOT QUIEL GACHIS

LES MOIS PASSENT
TANDIS QUE J'RESPIRE
ET QUE J'BOUFFE
AVEC DES TLBES.
J'PELIX MEME PAS
MLAVER OU ALLER
ALIX CHIOTTES COMME
LIN GRAND.

NUIT APRES NUIT,
JATTENDS QUE |
QUELQUI'UN S’AMENE
ET M'ACHEVE. ET PUIS
J'FINIS PAR PIGER
QU'CA VA PAS ETRE
AUSS! REGLO. J'sUIS
COMME LINE CLEF A
MOLETTE COINCEE
DANS UNE MACHINERIE
MECHAMMENT BALEZE
J'Al FAIT DU GRABUGE
ET A VA PRENDRE LN
SACRE BOUT D'TEMPS
AVANT QU'LA MECANI-
QLIE ME TRANSFORME
EN POLIDRE.

L CA FAIT PAS DIX MI-
NUTES QUE J'SUIS SUR
MES GUIBOLES QU'LES
FLICS VIENNENT ME
BOUSCULER. Y MPOSENT
ALCUNE QUESTION.

v WDEROLILLENT. ET

Y M AGITENT UN PAPE-
LARD SOUS U'NEZ.
UNE CONFESSION.

ET J'CONTINUE

A CRACHER Dl SANG
SUR LE PAPELARD ET A
MW MARRER COMME LIN
FOU EN PENSANT Aul
NOMBRE DE COPIES
Qu'y Z'ONT PO
TORCHER.

LA PLUPART DUl
TEMPS, J'SENS RIEN.
J'Suls PAS LA J'sUIS
TRES LOIN. J'VoIs
TOUT CA S'DEROULER
COMME LIN VIEUX FILm
J'CONNAIS LA FIN
PAR CCELIR.



ET PLIS CET ASSISTANT
VERELIX DU PROCUREUR
S'RAMENE. IL ETEINT LE
MAGNETOPHONE ETME.
MET AL PARFUM.

SI J'SIGNE PAS

LEUR CONFESSION,

ILS TUERONT MA MAMAN,

J'LUI CASSE LE BRAS
EN TROIS ETJ' SIGNE
LELIR PAPELARD.

ET DEPLIS,
C’EST L'CIRQUE. C'EST
c’au’y VOULAIENT.

¥ M FOLITENT TOUT SUR
LE DOS. PAS SEULEMENT
LES MECS QUE J'Al

REF ROIDIS MAIS MEME
LUCILLE ET LES FILLES
QUE ROARK ET KEVIN
ONT BOUFFEES.

ET MEME GOLDIE.

LE JUGE EST GENRE
APOCALYPTIQUE,
QUAND ELLE REND SA
SENTENCE. LA FOULE
BOWLFFE SES PAROLES.

ET MAINTENANT, ILS SONT
DEHORS, ILS ATTENDENT.
MANIFESTENT EN SILEN-
CE, COMME v DISENT.

CA BRAILLE ET €A PICOLE
LES CANETTES DE BIERE
ENTASSEES DANS LES
BAGNOLES.ET ¢ A ESPERE
ZIEUTER LE LYNCHAGE.
DE PRES. FAUDRA QU'ILS
SE CONTENTENT DE VOIR
BAISSER LES LUMIERES.

MINUIT EST PLLIS

TRES LOIN, L'HEURE
DE MA MORT NON PLUS.
ET C’EST ALORS Qu'J Al
MA PREMIERE SLIRPRISE
DEPLIIS DIX-HUIT MOIS.

MON SEUL
VISITEUR.

MONT FOUTU
DANS UNE CELLULE

ADES PLOMBES
DES ALITRES

CONDAMNES. .
J'PEUX ENTENDRE

SES TALONS .
CLAQUER SUR ]
L'CIMENT TRES

LONGTEMPS 4

AVANT QUI'ELLE

SOIT LA

M ATTENDS 1

TouT,
SAUF A ’
C’PARFLIV.

537 ,

EUS POLIR
DE BON, HEIN
A GOLDiES



TU PEUX
WM APPELER
GOLDIE.

EMBROLILLE
EN T'VOYANT
COMME CA.

[_ L' PARFLIM
QULES ANGES
DEVRAIENT
TOUS AVOIR.

LA FEMME

DANS TOUTE 54| ¢

PERFECTION.
UNE DEESSE

GOLDIE.

ELLE ME DIT
SON NOM.
GOLDIE.




Y MONT FAIT
UN BON P'TIT
STEAK POUR
MON DERNIER
REPAS.

Y MONT MEME
FILE UNE BIERE.
LA PREMIERE
DEPLIIS NANCY.
ET PUIS

ON M'RASE

LA TETE, ON

CAOUTCHOUC
ETON Y VA,

ET SIvous
VOLILEZ MON
AVIS, C'EST
PAS TROP TOT.

VALLEE DES\ Al PAS TOUTE
OMBRES DE

\LAQO RT_.

TANDIS QUES” POLIVEZ PAS
JE MARCH ACCELERER
DANS LA L' MOUVEMENT >

LA NeiT !

VOLIS AVEZ )
ENTENDU ~,
ALLEZ-Y.
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Frank Miller
Bibliographie

Batman : Vengeance Oblige (dessin de David Mazzucchelli),

2 volumes, Comics USA m Batman : Dark Knight (4 volumes), Zenda
m Daredevil : Jeu d’enfants, Comics USA m Daredevil : La mort
d’Elektra, Comics USA m Daredevil : Justice aveugle (dessin

de David Mazzucchelli), 4 volumes, Comics USA m Daredevil :
Guerre et Amour (dessin de Bill Sienkievicz), 4 volumes, Comics USA
m Daredevil : Lhomme sans peur (dessin de John Romita, Jr. et Al
Williamson), 2 volumes, Semic m Elektra Saga, 4 volumes, Delcourt
m Elektra (dessin de Bill Sienkievicz), 4 volumes, Delcourt m Elektra,
le retour, Comics USA m Ronin (6 volumes), Zenda m Liberty (dessin
de Dave Gibbons), 4 volumes, Zenda m Hard Boiled (dessin de Geof
Darrow), Delcourt m Big Guy (dessin de Geof Darrow), Delcourt

m Martha Washington goes to War (dessins de Dave Gibbons), Dark
Horse France m Sin City, Vertige -
Graphic m J’ai tué pour elle,
Vertige Graphicm Le grand
carnage, Vertige Graphic
m Cet enfant de salaud,
Vertige Graphic :










Sin City, la ville du péché.

Tannée comme le cuir et séche comme une méche.

L’amour est son carburant,
et Marv a I'allumette.
Regardez-la briiler !

Aprés s'étre fait connaitre du monde entier
en réssuscitant Batman dans The Dark Knight Returns,
Frank Miller n’a pas cessé de travailler comme scénariste
ou dessinateur : Robocop 2 et 3 pour le cinéma,
Elektra Assassin, Liberty, Hardboiled...
pour la bande dessinée.
Avec Sin City, il s’eloigne de I'univers des super-héros
américains pour écrire un long roman noir et dur.
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